
Conseils Utiles
BOURDONNEMENTS D'OREIL-

LEýS. - Ces mîalaises cesseront mns-

tanitaneumient en mettant dans l' o-

reille mlalade de la ouate imbibée de

bon alcool le menthe.

CONTRE LES RII)S.-Faites in-

fuser une cinqutiaiiie<le pétales (le
lis blanc dlans une dei-litre d'eau
deL vie.

E xpo(sez le lus possible au soleil
le flacon pas entièremni.i plein. Aut
bout dle quinze jours, filtrez.

Pour l' employer, coup)ez dle son

v'oluinle (d'eau la quantité do>nt on
veut se servir, et en lîuuî ecter les,

rides à l'aide d' nl petit tampon (le

toile.

-Lev lait et les oeufs contiennent
tous- ILS priflcipeýs essecntiels dle lat

nourriture et constituent ii eux deux
un aietcmlt

-Les pommies de terre ecrasees

ounaés puis exprimées, donnent
unu qui e.st très efficace conit

toutes s<rtes (je taches.

Recettes Faciles
OEUFS î>OCHXS "B1ONNE FM-

ME''.~CmmeceZpar faire îre

six bmejlues pommes dle terre tin stip)

posant quie vous avez six c nvivtrb
Pelez-les et creuisez-les avec soin
beurrez-les à l'intérieur et déposeý
dLins chacune un oeuif poché à l'eau

salée. Dipszlscans un plat,r-
couvrez chaque oeuf d'une cuillérél
de satuce blanche au lait et aut fro-

inage; satupoudrez de gruyère râpé

arrose? le tout de beurre tièdec el

Faites gratiner au four. Vous me

dlirez e que vous pensez <le ce trè~

simle mais très bon plat.
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MOUSSE, D'OR AN;E.-Mettez lus
trois quarts d'un paquet de gélatine

dans les trois quarts d'un verre

d'eau, le jus die cdeux oranges et

d'un citron. Faites bouillir le res-

te du citron dans un verre d'eatu,

p)uis retirez-le et ajoutiez une dermi-lh-

vre de sucre blanc, la gélatine, le

coulez clans une flanielle, battez peu-

jus d'orange -et (le citron ;nmêe-.,

chant une heure et mettez dlanis un

m<>ule sur la glace.

CRIEMEï' VELOIUTEE.-Vaiteýs dis-

soucîre lat mioitié d'un paquet (le gé-

latine, ajoutez un peu d' eau bouil-

lante; lorsqu'elle est refroidie, met-

tez. <lu sucre et fouettez-la; prenez
un peu plus d'une chopine de creème,
que, vous fouetterez égaeen; j~ol-

lez à la gélatine ; ensuite entourez

un plat de gâteaux et vous jetterez

lai crème dessuls.

Recherches fémfnînes

Le commerce de parfumeur a pris,
à Londres, un développement èonor-

Ile, grâce a unle nouvelle mode adop-

I ee par les <laines dlu Wcst Eýudl cel-

le de p)rendlre (les bains p)arfuméè.

Dans touts les cas~, c'est moins dan-

gereuîx que (le faire, (les injections

sous-cutanés (le parfîu, Toutefois,
un hygiéniste de beauté féminine

*donne aux "nobles, ladies' le conseil

suivant:
CÇho-isissetz bien le parfum, mnai5

une fois choisi, n'en changez plus.

eLa valeur du parfum réside sunrtout

d cans l'association d'idée qu'il crée.

La damne qui désire que son souive-

tnir soit bien gravé dans la mémoire

d'un tiers, doit opter po>ur un pal:-

fuin: personnel, inséparable de Io

pensée out (le la présence (le la per

sonnue.

PO0ULARDV AUi MACARONI. - Avis aux femmes,. Il est probablc

aites bou)Iillir une poularde badeque cet avertissemnent est superflu

fcelée. Faites cuire d (sle il v a longtemps que les coquettes
eau Ixniuillante et ale quatre on- de-toute nationalité ont adlopté un

~s sie inacaroni. Eýgouttez. et re- afmqietl ohniold
jete _au pafu casel est aasSailynas>,

lette/. ada lacset romeeage l plusieurs odeurs et dont elles gar-
)11(Ze rnaecoupedetjlueetlreet. Rc

n tranchies très mninces%, quelques (etJlueetl eet.'i

illlérées dle sauce ut une pointe dle n's'oveu su le soleil et ce

jjjscade. Dr~z sru lt la n'est pas un hv iéniste, si savait

,oularde, liez avec un jaune 'ofso)it-il, qlui e»i remiontriera aux fem

asauie dlans latielle elle a cuit et mies, sur le chapitredsrfimnt
erveZ~di toilette,

SO)MMAXRE

DU NUMER0 DE "LA REVUE HBOA
DAIRE'' DU 31 OCTOBRZE'

Envoi, sur demande, 8, rue Gru~
Paris, d'un numro'r spécimen ct du ý:tj,
gue des prines (le librairiet, ('6 rancs (l
bivres par an) .

Partie littéraire:
Courte Albert de Maui, de l'Aca nrie fra-

çaise: "Ma Vocation sociale" I>
Pauil Adan,: "1l,e centenaire dEtrl"
Germain Pabst: 'Entre Muti, et Paris- --

Frantz Funck-Brenttano: "orneet ,
'Divint Comédie" .

Gekorges Gazier: "ILa 'urdAL ue

d' apns tint correspondance inedîteu.
Fernatd Laudet: -L.a Voix (lus îi"
Jean' Cliantavoini': Criqexuiak
Les Faits de la sevaint. tus d ,

vues françaises. - Laù Vie mndaiiic,

Pour là@ *cfierg

Chacun sait qu'un nombre d'écvo)-
liers ont la sotte habitutde ýde suer
leur plume pleine d'encre ou de lé-
cher les "pâtés" faits sur le papier.

Il serait important de les corriger de

cette mail, d'abord parce qu'elle
est répugnante et en.suitv parce

qu'elle est dangereuse.
Un savant inédecin a découvert

que l'encre contient (surtout si l'en-
crier n'est pas nettoyé) un miicrobe
particulier qui participe dlu bacille
de la mnoisissuîre et de celui dle la tu-

berculose. lDes expériences ont été

faites ; l'encre a été injectée à (lu.

cobbaves qui n'ont pas tardé a mioui-

rir. On objectera que touts les en-
fants qui sucent leur plume ne Mu-
rent pas, mais combien contractont
des mialadies dont on ignore l'ori-

gine!1

Le grand dramaturge Victorien

Sardou>t, est iiort, en France, ces

jours derniers. Ses oeuvres thléâtra-

les sont, pour la plupart, bien co~n-

nue au Canada, oit elles restent fort

ap)préciées.

~Je ne sais si le premier amour est
le plus ardent, mais le plus grand

coup sûr et le plus profond, c'est l

lernier.--MÎclhelet.

Elles causent...
e-Je ne voudrais pas être homme.

t -Pourquoi ?
-Pare qu'être femme c'est un art,

'f tandis qu'être homme c'est un iiu&


